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de - vuru:o. -'Ihou pl-u‘ — Mais c'est bien e que vous aves apporté Oi I 5-; Ia de quoi fairy endiabler Michel ,n- rrndcnu a0 supréme degré, d'enfant volé; mais | me fasciné.
- Bonealsat avec 1 bier, tandis que je wous espionsais iz mois | Mais, je vous ew prie, Jean, |}l sllait Ia répares en guelques inslants. & v
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